
SOCRATE CONTRE LES SOPHISTES 
 
I. Qui sont les sophistes ? 
 
Les sophistes sont des hommes très cultivés, dotés de connaissances théoriques et techniques. 
Dans la Grèce antique, ils proposaient leurs services comme conseillers, enseignants et 
orateurs, contre rémunération. Ce sont un peu les "experts" de leur époque. 
 
Mais leur objectif n’est pas de rechercher la vérité. Ce qui compte pour eux, c’est convaincre, 
gagner une discussion, et satisfaire leurs intérêts personnels, sans se soucier du fond ou de la 
justesse des idées. Pour cela, ils utilisent la rhétorique – l’art de bien parler – non pas pour 
éclairer, mais pour manipuler, tromper et dominer. 
 
On les accuse d’être : 
 
- égoïstes, 
 
- menteurs, 
 
- vaniteux, 
 
- et superficiels dans leur savoir. 
 
II. Socrate, le philosophe de la vérité 
 
Face à eux, Socrate adopte une toute autre attitude. Il rejette le sophisme, c’est-à-dire ce faux 
savoir qui prétend tout connaître et qui donne l’illusion d’avoir toujours raison. Pour Socrate, 
ce genre de discours est dangereux, car il empêche toute véritable recherche de la vérité. 
 
1. La conscience de l’ignorance 
 
Socrate ne prétend pas tout savoir. Au contraire, il commence par reconnaître son ignorance : 
« Je ne sais qu’une chose, c’est que je ne sais rien. » 
 
Cette humilité est le point de départ de la philosophie. Reconnaître qu’on ne sait pas, c’est 
déjà faire un pas vers la connaissance. À l’inverse, le sophiste ignore qu’il ignore, et reste 
enfermé dans une double ignorance, que Platon appelle une « ignorance au carré ». 
 
III. L’attitude du vrai philosophe 
 
Socrate adopte une démarche différente : 
 
Il questionne, 
 
Il cherche, 
 



Il dialogue avec les autres pour faire naître la vérité (c’est la maïeutique, ou l’art d’accoucher 
les esprits). 
 
Il ne veut pas dominer par les mots, mais éveiller les consciences. 
 
2. Une leçon d’humilité 
 
La véritable sagesse, selon Socrate, consiste à reconnaître : 
 
qu’on est encore ignorant, 
 
que la vérité se découvre progressivement, 
 
et que nous sommes tous limités. 
 
C’est pourquoi il faut apprendre à penser par soi-même, à douter, à réfléchir, à apprendre à 
apprendre. 
 
Conclusion 
 
Socrate s’oppose aux sophistes car leur prétendu savoir est un obstacle à la vérité. Tandis que 
les sophistes cherchent à briller, Socrate cherche à comprendre. Il nous enseigne que la 
philosophie commence là où l’orgueil s’arrête, et que la quête de la vérité exige humilité, 
rigueur et courage intellectuel. 


